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Présentation

Niveaux concernés
 → Classes de 3e et terminale générale (spécialité HGGSP).

Objectifs disciplinaires
 → 3e, histoire.  
Thème 2 - Le monde depuis 1945. Chapitre IV : enjeux et conflits  
dans le monde après 1989.

 → Terminale, spécialité HGGSP.  
Thème 2 - Faire la guerre, faire la paix : formes de conflits  
et modes de résolution. 

Objet de travail conclusif : 
Le Moyen Orient : conflits régionaux et tentatives de paix impliquant 
des acteurs internationaux. 
Les deux guerres du Golfe et leurs prolongements : d’une guerre 
interétatique à un conflit asymétrique.

Rappel chronologique 
 → 2 août 1990. L’Irak envahit le Koweit. Le dictateur Saddam Hussein 
invoque trois raisons pour justifier cette invasion qui sont : un « droit 
historique », le Koweit étant considéré comme une province irakienne ; 
un accès à la mer et aux ressources pétrolières ; le refus par le Koweit 
d’effacer une dette contractée par l’Irak lors de la guerre avec l’Iran.

 → 6 août 1990. La communauté internationale refuse cette invasion d’un 
pays indépendant. Le Conseil de sécurité de l’ONU décide d’un embargo 
total sur le commerce irakien (résolution 661). Les États-Unis mettent 
en place l’opération « Bouclier du désert » afin de protéger son alliée 
l’Arabie Saoudite de l’Irak.

 → 10 août 1990. Les 12 États membres de la Communauté économique 
européenne affirment leur soutien à l’embargo lors d’un Conseil 
européen.

 → 21 août 1990. Réunion ministérielle de l’Union de l’Europe occidentale 
comprenant 7 pays européens membres de l’Otan ainsi que des pays 
invités.

 → 29 novembre 1990. Le Conseil de sécurité de l’ONU autorise le recours  
à la force contre l’Irak et impose un ultimatum à Saddam Hussein 
jusqu’au 15/01/1991 pour qu’il se retire (résolution 678).

 → 17 janvier 1991. L’opération Tempête du désert est lancée par  
une coalition de 35 États sous l’égide de l’ONU.

 → 3 avril 1991. Résolution 687 du Conseil de sécurité. Dans le contexte de 
la fin de la guerre, elle précise notamment les modalités de destruction 
et de contrôle des armements.

Sources
 → Archives des ambassades de France au Koweit (325PO/1) et  
au Royaume-Uni (378PO/9), conservées au Centre des Archives 
diplomatiques de Nantes.

La première guerre du Golfe, 1991
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Activités proposées
 → Classes de 3e 

Doc. 1. Dans le cadre d’un sous-thème « L’Irak depuis 1990 », la déclaration 
du Conseil européen peut être mise en regard avec le discours de 
Dominique de Villepin à l’ONU, le 14 février 2003.

 → Classes de Terminale, HGGSP

Doc. 1 à 5. cf. questionnements proposés avec chaque document.

Ce dossier peut être utilisé en classe ou lors d’une séance 
aux Archives diplomatiques. Des activités pédagogiques basées 
sur ce corpus de documents peuvent être proposées 
par le service éducatif.

Dossier conçu par le service éducatif du Centre des Archives 
diplomatiques de Nantes (Caroline Cazaban-Mazerolles, Thomas Doublier, 
Éric Lechevallier, Frédéric Leroux).

Couverture : Conseil extraordinaire de l’Union de l’Europe occidentale, 
Paris, 22 février 1991 (cl. MEAE/DCP, A106883).

La première guerre du Golfe, 1991
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Doc. 1. 28 octobre 1990. Déclaration du Conseil européen à Rome (325PO/1/31). 

1 - Quels sont les moyens mis en œuvre pour éviter un conflit armé direct avec l’Irak ?

1. La diplomatie contre la guerre
La première guerre du Golfe, 1991
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Doc. 2. 25 février 1991. Télégramme de l’ambassade de France au Royaume‑Uni (378PO/9/296). 

2 - Comment réagit l’opinion publique à Londres face à la guerre et à son traitement médiatique ? 

2. La coalition en guerre
La première guerre du Golfe, 1991
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7 / 11

Doc. 3. 5 mars 1991. Lettre de Roland Dumas, ministre des Affaires étrangères, au secrétaire d’État aux affaires 
étrangères britannique Douglas Hurd (378PO/9/296). 

3 - Que montre cette lettre sur les ambitions de défense de la France, et quel témoignage apporte-t-elle sur le rôle 
de l’UEO durant la première guerre du Golfe ?

3. L’Union de l’Europe occidentale  
dans la guerre, une coopération militaire 

La première guerre du Golfe, 1991
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Doc. 4. 8 février 1991. Moyens engagés pour le contrôle de l’embargo, SIRPA Actualités, n° 5  
(bulletin de presse des armées françaises, 378PO/9/296).

4 - Pourquoi la force maritime est-elle cruciale lors de ce conflit ? 

4. Les forces maritimes et l’embargo 
La première guerre du Golfe, 1991
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Doc. 5. 21 février 1991. Note de l’attaché de défense français au Royaume‑Uni (extraits, 378PO/9/296).

5 - Montrez comment les forces françaises participent au conflit.

Londres, le 21 février 1991 N° 183 GBR/AD

NOTE D’INFORMATION

Objet : Crise du Moyen-Orient – Situation des forces françaises.

REMARQUE LIMINAIRE : Pour mémoire, noms des opérations en cours :

DAGUET : renforcement du dispositif militaire défensif en Arabie Saoudite.  
Commandant : Général Roquejoffre, PC à Riyad.

ARTIMON : Contrôle naval de l’embargo (1 bâtiment à Ormuz, 1 à Bab El Mandeb – 1 à l’ouverture du 
golfe d’Aqaba) et protection du flux logistique. Commandant : Amiral Bonnot.

METEIL : Déploiement des forces françaises au Qatar. PC à Doha.

BUSIRIS : Participation à la défense des Émirats Arabes Unis.

1. Marine nationale

-a- Le contre-amiral Pierre Bonnot, commandant de la zone maritime et des forces maritimes en 
Océan Indien et désigné depuis janvier comme le principal coordonnateur des forces navales de 
l’UEO, dispose des bâtiments français suivants : 

[suit la liste des bâtiments qui comprend 2 corvettes, 1 escorteur d’escadre, 4 avisos, 1 bâtiment 
atelier, 1 bâtiment de soutien logistique, 1 pétrolier ravitailleur, 1 bâtiment de transport, 1 navire 
hôpital, 1 transport de chalands de débarquement]

Les missions des bâtiments de la Marine nationale en opérations au Moyen-Orient, qu’ils soient placés 
sous contrôle opérationnel national de l’UEO ou américain, sont les suivantes :

 – mission de contrôle de zone en Mer Rouge, Golfe d’Aden, Mer d’Oman, abords est et ouest du 
détroit d’Ormuz ;

 – mission de contrôle de l’embargo avec comme point fort d’application la navigation dans le détroit 
de Tiran à l’ouvert du Golfe d’Aqaba menant en Jordanie ;

 – mission de protection et de surveillance du flux logistique constitué par les bâtiments civils et 
militaires alimentant la bataille aéro-terrestre des nations alliées ;

 – mission de protection des forces amphibies américaines ;

 – mission de soutien sanitaire dans le port de Yanbu.

[…]

5. Le rôle des forces françaises
La première guerre du Golfe, 1991
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2. Forces terrestres et aéroterrestres

2.1. En Arabie Saoudite (opération DAGUET)

Sous le commandement du Général de corps d’armée Roquejoffre, la division aéroterrestre avec son 
régiment de commandement et de soutien comprend :

 – 1 régiment d’artillerie de marine […]

 – 1 régiment de spahis […]

 – 1 régiment de la Légion étrangère (infanterie) […]

 – 2 régiments d’hélicoptères de combat […]

 – 1 régiment du génie […]

 – 2 escadrons de reconnaissance […]

 – 1 régiment mixte blindé d’infanterie […]

 – 1 régiment d’infanterie de marine […]

 – 120 commandos chuteurs opérationnels (régiment parachutiste d’infanterie de marine)

 – 1 section de mortiers lourds

 – 1 groupement de soutien logistique

3. Forces aériennes

[suit la répartition des forces en Arabie Saoudite, aux Émirats Arabes unis et au Qatar, plus de 
1800 aviateurs et 70 avions et hélicoptères]

4. Remarques

Les forces prépositionnées à Djibouti contribuent par ailleurs à la sécurité régionale et au soutien des 
forces engagées (plus de 4500 personnes).

5. Conclusion 

L’effectif des forces françaises dans la péninsule arabique est maintenant de 15.800 hommes. Près de 
800 coopérants civils et militaires aident par ailleurs à la monté en puissance et au soutien des forces 
d’Arabie Saoudite et des Émirats  […]. Les effectifs marine déployés sur zone s’élèvent à quelques 
2.800 personnes.

La première guerre du Golfe, 1991
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